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Après les Pays‐Bas en octobre 2008 et avant le Roussillon en mai 2009, sur proposition 
de Charles Rofort,  le « régional de  l’étape »  selon  l’expression du Tour de France,  le 
président Alain Montferrand  avait  décidé  d’« entretenir  l’amitié »  en montant  une 
journée complète de visites « poliorcétiques » dans l’Île de Ré le 14 mars 2009. 
Cette  organisation  ne  pouvait  bien  sûr  que  revenir  à  Charles  Rofort,  qui  avait 
brillamment  réussi  son  examen  d’entrée  en  mai  2008  dans  le  Pas‐de‐Calais  et  en 
Picardie.
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POSTFACE

MERCI A PIERRE BOULESTEIX, 
NOTRE CHRONIQUEUR EMERITE QUI VOUS LIVRE, 

COMME A SON HABITUDE, 
SON REGARD SUR LES SITES VISITES CE SAMEDI 15 MARS 2009.
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Prénoms Noms Nb. Origines
Olivier Amblard (DG CDT 17) 1 17
Madeleine Ay de la Brosse (Chât. de Vauban) 1 58
Lydie & Robert Babonneau 2 66
Jean-François Barbe 1 38
Joëlle Barthez (CMN Mont-Dauphin) 1 13
Propriétaire Le Martray Bauer 1 68
Yvonne Berriau (Amis Fort. St. Martin) 1 17
Régis Beyssac 1 69
Roland Bois 1 25
Jean-Claude & Marie Bonfanti 2 BE
Conférencier Boucard (Groupement Etudes Rétaises) 1 17
Pierre Boulesteix 1 75
Maire (Les Portes) Bourgne Christian 1 17
Françis & Odile Brachet 2 13
Daniel Bros de Comères (Fondation du Patrimoine 17) 1 17
Jean-Pierre & Françoise Cailleretz 2 64
Pierre Cazalis de Maureillan 1 17
Jean-Paul & Armelle Chaussat 2 17
Jean-Marie Chauvet d'Arcizas (Patrimoine&Océan-Phare des Baleines) 1 17
Geneviève avec Nicole, Claudia & Michel Clérico 4 35
Honoré Coquet 1 92
Guillaume Cudennec (Animateur du Patrimoine St. Martin) 1 17
Maire (St. Martin) Dechelette Patrice 1 17
Robert & Marie-Christine Delorme 2 71
Daniel & Giselle Dubois 2 04
Jérôme & Virgile Dumas 2 45
Jacques Duparchy 1 69
Philippe & Christine Durandet 2 17
Maire (St. Clément) Duval Gilles 1 17
Jean-François & Simone Gabilla 2 75
Maire (Le Bois) Gaillard Jean-Pierre 1 17
Christian Gatta 1 17
Maire (La Flotte)/CG Canton Sud Gendre Léon 1 17
Béatrice Girod 1 17-68
Monique Gonnard 1 17
Didier & Madame Happe 2 94
Pascale Herbreteau (CDC-DirComm) 1 17
Josette Jacque 1 75
Marc & Deborah Jampsin 2 75
Maud & Nicolas La Forterie de (NéMoPoLiS) 2 75
Marie-Ange Landais (Musée Archéo. Blaye) 1 33
Maxence Langlais-Demigné (CDC IdeR) 2 17
Jean-Paul Lanneau 1 69
Jean-François Laquieze 1 33
Astrid & Mathias Largentaye de 2 75
Anna Larquetoux (Belle-île) 1 75-56
Véronique Latapie 1 17

LES PARTICIPANTS
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LES PARTICIPANTS

Patrick & Elise Le Port 2 45
Jean-Louis & Denise Lebigre 2 78
Jean-François & Yolande Liévremont 2 69
Maryse Macé (Blaye) 1 33
Dominique Magord (Patrimoine&Océan-Phare des Baleines) 1 17
Thierry Grollemund Maire Adjoint Le Palais / Belle-île 1 56
Norbert Naudin Maire Sauzon & V-P CDC Belle-île 1 56
Alain-Etienne & Danielle Marcel 2 35
Anne-Christine Martinot (Oléron) 1 17
Julie Moindrot Guide Fort de La Prée 1 37
Alain Monferrand 1 78
Alain & Béatrice Monod 2 75
Claudine Mosca-Toba 1 38
Andrée Müller 1 17-75
Marc Noury 1 45
Maire (Ars) Olivier Jean-Paul 1 17
Didier & Marie-Christine Parenteau (AIR) 2 17
Jean-Claude Paulhet 1 31
Claude & Josette Perben 2 69
Joël & Catherine Piron (Fort Médoc) 2 33
Philippe Pollin 1 75
Philippe Prost 1 75
Maire (Loix)/CG/CDC Canton Nord Quillet Lionel 1 17
Maire (Rivedoux) Raffarin Patrice 1 17
Annick Renard (Collège Les Salières) 1 17
Olivier Renaudin 1 17-75
Yves & Martine Renel 2 17-33
Charles Rofort 1 17-92
Didier Rousseau (Saint Venant) 1 62
Hervé Rousselot 1 CH
Marie-France Sardain (Oléron) 1 17-92
Joël Sépulcre (CNOSAP-Fort de La Prée) 1 75
Ombline Seuve-Martin (Guide Saint Martin) 1 17
Françis & Jacqueline Thouvay 2 92
Gérard & Simone Traub 2 13
Cédric & Jean-Daniel Tricoche 2 16
Maire (Ste. Marie) Vergnaud Gisèle 1 17
Henry Vialard 1 64
Dominique Vialard 1 73
Stéphane Villain (Pdt. CDT 17) 1 17
Mairie Saint Clément Vimon Michel 1 17
Alain & Madame Volat 2 85
Jean-Paul Zamponi 1 64

Total 121
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AGENDA DE LA JOURNEE

L’ancêtre du Café du Phare
« Cuisine renommée : spécialité de homard 
et de poisson frais à tous les repas »

• 08h33 : Accueil par Léon Gendre, Maire de La-Flotte-en-Ré, Conseiller Général de Charente-Maritime. Visite de la                   
Batterie de Sabalanceaux (1701), propriété du Conseil Général de Charente-Maritime. 

• 09h15 : Déplacement vers la Redoute de Sablanceaux (1673). Accueil par Patrice Raffarin, Maire de Rivedoux. 
Café-Croissants. Visite de la Redoute. 

• 09h55 : Départ en car pour le Fort de La Prée, commune de La-Flotte-en-Ré.
• 10h05 : Accueil par Joël Sépulcre, directeur du CNOSAP, en présence de Léon Gendre, Maire de La-Flotte-en-Ré

et Conseiller Général du Canton Sud. Visite du fort (1625/MH depuis Mai 2008).
• 10h50 : Départ pour la Redoute du Martray, commune d’Ars-en-Ré.
• 11h10 : Accueil par Jean-Paul Bauer, propriétaire. Visite des extérieurs et de l’intérieur de la Redoute (1674). 
• 11h40 : Départ pour l’ancienne Tour des Baleines, propriété des Phares & Balises (DDE), commune de Saint-Clément

des-Baleines. Arrêt-minute devant la Batterie Karola (1942).
• 11h50 : Accueil au Phare des Baleines (1854) par Dominique Magord, Directeur de la Société Patrimoine & Océan,

exploitante du site. Visite de l’ancienne Tour des Baleines (1679-1682), entièrement restaurée en 2007. 
• 12h35 : Déjeuner au Café du Phare, en présence de Messieurs Lionel Quillet, Président de la CDC, Patrice

Raffarin, premier Vice-Président de la CDC, Gilles Duval, Maire de Saint-Clément-des-Baleines et
Jacques Boucard, Fondateur du Groupement d’Etudes Rétaises et des Cahiers de la Mémoire (1989).

• 14h10 : Départ pour Saint-Martin-de-Ré. Fortifications de Vauban inscrites au patrimoine mondial de l’Unesco.
• 14h30 : Déplacement à pied vers la Citadelle (Maison Centrale). Visite des extérieurs et du petit port. 
• 15h10 : Accueil par Patrice Déchelette, Maire de Saint-Martin-de-Ré, dans la cour de l’Hôtel de Clerjotte. Visite de

la salle du Contexte, partie de l’exposition « Vauban, Ingénieur du Soleil ». Puis parcours dans les jardins de
l’Hôtel de Clerjotte et devant le mémorial dédié à Nicolas Martiau et à George Washington, son descendant.

• 15h40 : Visite des Fortifications de Saint-Martin-de-Ré avec le concours d’Ombline Seuve-Martin, guide à l’OT : 
• 17h00 : Parcours dans le village par les rues et venelles du vieux Saint Martin vers l’Aile Saint Louis de l’ancien hôpital

Saint-Honoré (XV°, XVII°, XVIII°) pour la visite de l’Apothicairerie (XVIII°) et de la Salle des Colonnes puis
vers l’Aile Saint Michel, magnifiquement restaurée en 2008 et nouveau siège de la CDC.

• 18h15 : Accueil par Pascale Herbreteau, Directrice de la Communication de la CDC. Allocutions de Messieurs :
. Charles Rofort, Délégué Poitou-Charente de l’Association Vauban,
. Patrice Déchelette, Maire de Saint-Martin-de-Ré, Président de la commission Patrimoine de la CDC,
. Léon Gendre, Conseiller Général du canton Sud, Maire de La-Flotte-en-Ré,
. Lionel Quillet, Conseiller Général du canton Nord, Président de la CDC, Maire de Loix-en-Ré,
. Alain Monferrand, Président de l’Association Vauban,
en présence des maires des autres villages de l’île de Ré, des autorités constituées et d’Yvonne Berriau,
Présidente des Amis des Fortifications de Saint-Martin-de-Ré. Remise du Diplôme de l’Association Vauban aux
Elèves (3ème) et professeurs du Collège Les Salières par Alain Monferrand, Président de l’Association
Vauban. Vin d’Honneur offert par la CDC.

• 19h35 : Départ en car pour les Pôles d’échange de Sablanceaux puis vers le parking du Belvédère. Fin de la journée.



Après  les  regroupements  préliminaires  d’un  côté  ou  de  l’autre  du pont,  les  choses 
sérieuses commencèrent à la Batterie de Sablanceaux, à l’excellent accueil de M. Patrice 
Raffarin, Maire de Rivedoux‐plage et de M. Léon Gendre, Conseiller Général, Maire de 
La‐Flotte‐en‐Ré. 

Pour la première mais non dernière fois de la journée fut évoqué le débarquement en cet 
endroit du Duc de Buckingham le 27  juillet 1627, à la tête de 10000 hommes, venu à la 
rescousse  des  protestants  de  La  Rochelle  en  rébellion  vis‐à‐vis  de  Louis  XIII  et  de 
Richelieu, mais  ceux‐ci  ne  voulurent  pas  de  son  secours,  et  l’Anglais  fut  finalement 
repoussé par  le Maréchal de Toiras qui  le délogea héroïquement des  forteresses de La 
Prée et de Saint‐Martin. En souvenir de cet épisode Louis XIV décida de fortifier ce lieu 
mais il ne reste rien de cette première batterie de 1701 qui se limitait à un simple talus, à 
un corps de garde… et à un four. Puis en 1862 c’est un réduit défensif avec abris (2000 
m2 souterrains), plateforme pour l’armement lourd, magasin à poudre, etc. 

C’est l’époque de la transition de la pierre de taille au béton et de l’apparition des rails 
et wagonnets pour  l’acheminement des  lourds obus. Enfin, côté Sud‐Ouest du site un 
blockhaus bas et long des sinistres années quarante rappelle l’importance stratégique du 
site  lors  de  la  dernière  guerre  durant  laquelle  une  colossale  base  de  sous‐marins 
allemands  avait  été  construite  à  La  Rochelle/La  Palisse.  En  résumé,  l’occupation 
militaire des lieux s’étendit de 1701 à 1945.
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BATTERIE DE SABLANCEAUX & REDOUTE DE RIVEDOUX

A  quelques centaines de  mètres,  toujours  sur  la  commune  de  Rivedoux,  ce  fut  la 
Redoute  de  Rivedoux,  un  peu  « maison  de  poupée »,  des  années  1673‐1674.  Cet 
ouvrage et les autres redoutes du Martray et des Portes‐en‐Ré procèdent de la première 
intervention de Vauban sur  le  littoral atlantique  (les Anglais alors visant Rochefort et 
autres ports côtiers). 

Elle est érigé au « point de passage obligé » de  l’entrée dans  l’île. Maltraités, oubliés, 
abandonnés, ses remparts ont repris  fière allure bien que  leurs abords soient encore à 
reconquérir. La cour comporte un puits et deux corps de garde à deux angles opposés, 
encore  à  restaurer,  l’un  ayant  servi  de  bar  pour  un  « café‐croissant »  offert  par  la 
Commune, très bienvenu au début d’une journée quelque peu frisquette.

Monsieur le maire, Patrice Raffarin, défend sa redoute 
avec passion. 

Monsieur Léon Gendre, VP du Conseil 
Général accueille le groupe. 
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LE FORT DE LA PREE

Croquis d’Astrid de Largentay

Photos : Roland Bois
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LE FORT DE LA PREE

Passant de Lilliput à Gulliver  le groupe  investit  le Fort de La Prée, « pré‐Vauban » de 
1625‐1626, répondant à une demande de Richelieu, d’un modèle peu courant, un seul 
autre de ce  type se  trouvant à Amiens ; Vauban  le réaménagea en 1685. Le départ de 
l’occupant  le 9 mai 1945 mit  fin à  toute présence militaire. Le Département de  l’Eure 
l’acquit  en  1946 pour une  colonie de  vacances  qui  fonctionna  jusqu’en  1977,  puis  le 
Ministère de  la  Justice  le géra pendant six ans pour  le  faire restaurer par des détenus 
jusqu’à ce qu’une évasion tourne très mal. L’extérieur est impressionnant ;  le haut des 
murailles est un parapet en briques pour que  les  éclats  à  l’impact d’un boulet  soient 
moins dangereux que ceux de pierres. Il a  la  forme d’une étoile à quatre branches ;  le 
majestueux  flanc Sud‐Ouest  (comme  les  trois autres) présente en son milieu, entre  les
deux  bastions,  un  renfoncement  en  demi‐cercle  en  bas  duquel  une  poterne  servait 
d’entrée de service … ou de sortie de secours. Un peu plus loin vers le portail principal, 
à droite, un petit port servit pendant le siège de Buckingham, mais le mauvais état de la 
porte d’eau ne permet plus les chasses pour le désenvaser. Les piédroits du majestueux 
portail  comportent  d’intéressants  graffitis  multiséculaires.  L’intérieur  héberge  les 
bâtiments  classiques, mais  la  chapelle dont  l’accès est  commandé par un magasin ne 
présente  pas  de  façade  sur  la  cour.  Objet  d’un  compromis  entre  les  Monuments 
Historiques  (qui  ne  veulent  pas  de  balustrade…)  et  les  Services  de  Sécurité  (qui  en 
exigent une…) la promenade sur les hauts offre d’intéressants points de vue.

Juste après, les visiteurs aperçurent au milieu des champs, émergeants de la brume, les 
murs encore impressionnants de l’ancienne Abbaye des Châteliers établie en 1152.

Croquis d’Astrid de Largentay



Un  peu  plus  vers  l’Ouest  la  Redoute  du Martray est  judicieusement  installée  à  la 
« taille de guêpe » entre les deux parties de l’île : le groupe y accéda par la plage Nord 
et en sortit côté Sud face à la mer. Les honneurs des lieux furent faits par M. Jean‐Paul 
Bauer qui s’y investit considérablement depuis son achat de 1971. Quadrilatère de 50 m 
de côté, c’est un ouvrage de 1674, comme celui de Sablanceaux. Le flanc côté Nord a été 
abattu pour  la construction d’un blockhaus qui présente sur  les hauts un mystérieux 
trou octogonal. Dans  la  cour une petite maison de plaisance  est  lovée  contre  le mur 
ouest ; le blockhaus est plaisamment aménagé en un dédale de chambres de vacances 
et autres pièces.

LA REDOUTE DU MARTRAY

Photos : Roland Bois
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ANCIENNE TOUR DES BALEINES

La matinée s’acheva au Phare des Baleines. Celui qui se voit en arrivant, sur plan carré, 
haut de 60 m,  fut érigé en 1854 suite à un naufrage de 1838 ;  il  fonctionna d’abord à 
l’huile de baleine, ensuite au pétrole, puis fut électrifié avec un groupe à vapeur et enfin 
fut  raccordé  au  réseau  E.D.F..  Désormais  commandé  à  distance  par le  Port  de  La 
Rochelle/La Pallice,  sa  lampe porte  à  50 km  à  raison de  4  éclats  blancs  toutes  les  15 
secondes. Mais  derrière  lui  c’est  la  vieille  tour  ronde  de  1682  voulue  par Colbert  et 
conçue  par  Vauban  suite  à  un  naufrage  en  1672,  restaurée  en  2006/2007.  C’est  le 
deuxième  plus  vieux  phare  de  France  après  celui  de Cordouan.  Les ascensionnistes 
contemplèrent d’une hauteur de 30 m un splendide panorama et observèrent les écluses 
à poissons, sortes de talus en pierres pour piéger ceux‐ci à marée descendante. 
Un avenant musée aménagé dans l’ancienne école de gardiens de phare présente toute 
une  collection  de  flacons  d’huile  de  baleine,  de  lentilles  de  Fresnel,  d’anciens 
équipements électriques, etc. avec des panneaux sur l’histoire des phares en France. 
Le  « Café  du  Phare »  permit  un  repos  bien mérité  autour  d’un  excellent  repas,  au 
détriment d’une escadrille de raies qui fournirent une centaine d’ailes. 
Ce  bon moment  fut  animé  par  un  intéressant  exposé  de M.  Jacques  Boucard pour 
remettre en perspective  l’histoire de  l’île et de  ses  fortifications à  travers  l’histoire de 
l’économie (agricole) de l’île de Ré. 
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LA PLACE FORTE DE SAINT MARTIN DE RE

L’après‐midi fut consacré tout d’abord à la Citadelle de Saint‐Martin de Ré, rasée suite 
à  la  révolte  de  1627  contre  le  Roi  (comme  les  fortifications  de  La  Rochelle)  puis 
rapidement  reconstruite  au même  endroit  (première pierre  le  29  juin  1681). La  visite 
intérieure n’en est pas possible puisque c’est un centre pénitentiaire depuis  le XIXème
siècle. Le portail est décoré d’un soleil rayonnant très « louisquatorzième » et est encore 
muni de herses. Le petit port desservait l’ouvrage mais ensuite n’a jamais été utilisé par 
l’Administration Pénitentiaire.

Cette citadelle est intégrée à l’Enceinte Urbaine, en demi‐cercle d’un rayon de 1500 m, 
apte à abriter  les 16000 Réthais de  l’époque. Le mur  le  long de  la mer est conçu pour 
résister aux assauts des vagues et est garni d’ouvrages à cornes de part et d’autre du 
port. Côté campagne, le glacis, qui a été intégralement conservé, précède un fossé large 
de 25 m et un rempart haut de 9 m. Ce  linéaire n’est  interrompu que par deux portes 
monumentales, celle de Toiras et celle des Campani, presque identiques si ce n’est que 
cette dernière est positionnée non au milieu de la courtine mais à l’extrémité d’une rue 
préexistante pour éviter les expropriations. 
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LA CITADELLE DE SAINT MARTIN DE RE

Croquis d’Astrid de Largentay
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L’ENCEINTE URBAINE DE SAINT MARTIN DE RE

Croquis d’Astrid de Largentay

La porte des Campani



« Intra‐muros », sous la conduite du Maire M. Patrice Déchelette, le groupe visita, dans 
le merveilleux  hôtel  de Clerjotte (et  son  extension  ultra‐moderne),  le Musée  Ernest 
Cognac, du nom du célèbre fondateur des grands magasins de La Samaritaine, natif de 
Saint‐Martin‐de‐Ré : exposition de souvenirs, de cartes et de plans anciens, et dans  le 
beau  jardin  une  inattendue  statue  de  Georges  Washington  dont  l’ancêtre  Nicolas 
Martiau est né à Ré en 1591. Après un  regard pour  le majestueux Hôtel de Ville,  la 
promenade  s’acheva  à  l’Ancien  Hôpital  Saint‐Honoré  devenu  siège  de  la 
Communauté de Communes qui en fit  les honneurs, mit à disposition  la grande salle 
du rez‐de‐chaussée pour  les allocutions d’usage ainsi que pour  la remise du diplôme 
de l’Association aux Élèves de troisième du Collège « Les Salières », et y offrit une belle 
réception de clôture.

Au‐delà  des  élus  cités  au  fil  de  cette  relation,  l’Association  remercie  les  spécialistes 
ayant guidé  les visites : M. Guillaume Cudennec (Sablanceaux), Melle  Julie Moindrot
(La Prée), M. Jean‐Paul Bauer (le Martray) ainsi que Melle   Ombline Beuve‐Martin de 
l’Office du Tourisme de Saint‐Martin de Ré. Et « en  interne »  les participants  surent 
grand gré à Charles Rofort pour cette nouvelle organisation très réussie : conception du 
programme,  conduite  du  circuit,  mobilisation  des  personnalités  de  l’île,  choix  des 
prestataires  (autocar,  restaurant)  et  confection d’un dossier particulièrement  complet 
pour approfondir l’histoire des sites visités et pour donner envie de revenir à Ré pour 
voir les autres.
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Discours de clôture de Charles Rofort

Mesdames et Messieurs,
Il y a 20 ans, jour pour jour, je signais chez un notaire à quelques encablures de ce magnifique bâtiment, 
l’acquisition d’une maison de 1650 figurant dans le Plan-Relief de Saint Martin. 
C’est ainsi que je fis mes premiers pas vers un homme d’exception que je découvre chaque jour un peu 
plus. En ce jour anniversaire, je prends également la parole pour la première fois devant une assemblée 
d’élus à propos du rayonnement que l’oeuvre du grand homme doit générer dans l’avenir, du fait de son 
inscription au patrimoine mondial.
C’est à ce titre de résident martinais et de responsable de l’association Vauban que l’idée a germé en 
septembre dernier de monter cette opération qui a dépassé les espérances initiales en termes de 
participants. 
Je voudrais remercier tous ceux qui se sont déplacés, souvent de très loin, pour venir découvrir l’île de 
Ré et son patrimoine fortifié. J’espère que l’accueil que vous étiez en droit d’attendre a été à la hauteur de 
vos espérances. Je souhaite aussi que n’ayez aucune hésitation à revenir en villégiature pour des séjours 
plus long et plus culturel dans cette belle île !
Je sais que les élus présents ce soir sont attachés à ce que la qualité de services soit toujours meilleure et 
qu’un tourisme qualitatif devienne le cœur de métier de l’économie rétaise à côté des travaux ancestraux 
de la terre. 
Le nouveau tourisme culturel et patrimonial que l’île de Ré peut développer s’inscrit dans cette vision de 
long terme.

Quelques participants m’ont fait part de leur méconnaissance de Vauban. Je souhaiterais formuler 
rapidement quelques points -clés sur ce grand homme.
1- Le socle de l’œuvre de Vauban est à trois dimensions :

L’œuvre construite
L’œuvre de l’Homme d’Etat
L’œuvre écrite

C’est l’épicentre de ce triptyque qui constitue le génie qu’on lui attribue. Ces trois œuvres sont 
étroitement interconnectées et indissociables.

2- Vauban, c’est avant tout des valeurs personnelles. J’en citerais 7 qui me tiennent à cœur : intégrité, 
travail, ténacité, générosité, inventivité, modestie et courage. Sans cet actif comportemental, l’édifice que 
Vauban a voulu construire tout au long de sa vie, n’aurait sans doute pas été aussi foisonnant et riche.

3- Vauban a une obsession qui tire sont action au quotidien et qui tient en deux mots déterminants : 
Prospérité et Bonheur. Selon moi, malgré l’apparence, Vauban est plus un homme de l’action civile 
centrée sur l’homme qu’un pur militaire aux velléités guerrières. Pour ce faire, Vauban Observe, Vauban 
Analyse, Vauban Réfléchit, Vauban arrête une Vision, Vauban rédige l’Argumentation et la démonstration 
pour mieux convaincre et arrêter les Décisions prises par le Roi, Louvois ou Colbert. La déstabilisation 
actuelle du monde montre avec acuité la pertinence, mais surtout la modernité et la fraîcheur de 
l’ensemble de sa pensée.

8

FIN DE LA JOURNEE A LA COMMUNAUTE DE COMMUNE



Je voudrais terminer sur quelques réflexions et suggestions au moment de conclure cette belle journée.

1ère idée : Ré a un potentiel fort en matière de tourisme culturel et patrimonial. Il semble désormais 
nécessaire de révéler ce potentiel aux rétais à travers de nouvelles offres à construire. La demande est 
plus latente qu’il n’y parait.
Hier à la réunion associant le RSMV, Saint Martin et la CDC, Monsieur Gaillard (Maire de La Couarde & 
Pdt. Commission Tourisme ndlr) estimait plausible un tourisme « trois saisons, voire quatre saisons ». Cette 
journée vous montre que l’on peut mobiliser une centaine de personnes en basse saison. Sincèrement, le 
faire une dizaine de fois par an est tout à fait réaliste.
2ème idée : Pour réussir ce challenge, pour la plus grande joie des acteurs de l’économie touristique, 
seule une structure de permanents est à même de le conduire, car je ne pense pas que le bénévolat 
associatif soit la réponse adequat.

3ème idée : Saint Martin, premier site Unesco de la Charente-Maritime, est un des 12 maillons du 
RSMV, mais déjà aussi, un maillon-clé du réseau des sites fortifiés visités aujourd’hui. A son tour, ce 
réseau insulaire pourrait être interconnecté rapidement avec un second réseau, celui des « Sites Fortifiés 
de Charente-Maritime » pour constituer une logique et une fierté d’appartenance départementale.

Enfin, Saint-Martin pourrait être, à moyen terme, un maillon important d’un réseau plus large dénommé 
« Réseau des Sites Fortifiés de l’Arc Atlantique » fédérant des sites allant de Bayonne à Camaret-sur-Mer, 
dont 3 sites Unesco. Pourquoi le QG de ces trois réseaux Atlantique ne serait-il pas à Saint-Martin-de-
Ré ?
4ème idée : Elle concerne l’espace naturel de la Batterie de Karola que nous n’avons pu qu’évoquer 
aujourd’hui sans y pénétrer.
Pourquoi la CDC et/ou Le CG ne pourrait-ils pas acquérir cette espace de plusieurs hectares auprès de la
défense, pour réfléchir à ces trois affectations potentielles :
a- Un lieu de mémoire relatif au Mur de l’Atlantique ?
b- Un espace naturel durable, parfaitement préservé ?
c- Un terrain d’aventure pour les adolescent, à l’instar de ce qui se fait dans certains Parcs Naturels 
Régionaux ?

5ème idée : Le premier acte fondateur de la nouvelle organisation (dénommée, pourquoi pas, « Ile de Ré 
Patrimoine ») dédiée à ce tourisme durable et culturel est la création d’une identité de marque forte. Je me 
permets de vous proposer une formulation présentant le patrimoine fortifié de l’île de Ré : le « Réseau des 
Fortifications du Pays de Ré ». Pour illustrer et matérialiser ce réseau, quoi de mieux qu’un drapeau flottant 
sur des pylônes visibles de loin, installés sur les 7 sites remarquables de l’île de Ré, constituant un signe 
fort de reconnaissance pour les visiteurs et les rétais. Voici une maquette de ce que pourrait être ce 
drapeau : ce n’est évidement pas le Bon A Tirer ! Je le remets à Lionel Quillet qui va vous parler dans 
quelques instants. Je vous remercie.
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Plus de 2h30 d’enregistrements et d’interviews ont été 
réalisés par Catherine Salez, Rédactrice en Chef, tout au 
long de la journée, en vue de diffusions différées sur Soleil 
de Ré - 104.1 
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